
 

D1 de district - ESSF 

Mounir El Hasnouni : « Il faut y croire » 

Le nouvel entraîneur de l’ESSF ne se voile pas la face et reconnaît que la première partie de saison a été compliquée. 
Toutefois il reste trois matchs allers et donc tout reste possible.  

Vous attendiez-vous à une première partie de saison aussi compliquée ?  

Honnêtement non même si je me doutais que tout n’allait pas fonctionner en quelques semaines. Nous avons changé 
90 % de l’effectif et donc il faut du temps pour créer un collectif et un état d’esprit. J’ai ma personnalité et mes 
convictions. J’ai fait des erreurs mais le club devait aussi changer son mode de fonctionnement interne. Nous 
avançons ensemble.  

La clé pour rebondir ?  

D'abord y croire. Il reste trois matchs allers (Saint Mandrier, USCC2, Le Pradet) et nous ferons un point après pour 
savoir ce que nous pouvons jouer. Soit la 2e place si nous prenons beaucoup de points. Soit le maintien si ce n’est pas 
le cas. C’est aussi simple que ça. Il faut mettre les egos de côté dans l’intérêt du club.  

Doit-on s’attendre à un mercato animé ?  

La blessure de Belaïchi en début de saison (ligaments croisés) a été un coup dur. Depuis il y a eu les départs de 
Schalckens, Panivello et Oueslati donc il n’est pas exclu de renforcer le groupe avec l’apport de deux ou trois 
nouveaux joueurs. J’attends davantage de certains déjà présents.  
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